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Afin de valoriser les richesses du territoire et amé-
liorer la visibilité de nos acteurs sur et en dehors du 
territoire, la CCPS a donc conçu une carte touris-
tique, disponible gratuitement dans nos locaux 
ou sur le site internet de la CCPS.

LA BOULANGERIE DE HAROUÉ 
REPREND DU SERVICE

UNE ARTISANE S’INSTALLE 
À VÉZELISE 

UN NOUVEL OUTIL  
AU SERVICE DU TOURISME
Après sa création en mars 2023, les bénévoles de l’of-
fice de tourisme ont œuvré durant la saison touristique 
au développement de ce tout nouvel outil.

Ainsi, après l’ouverture d’un point d’information les week-
ends sur la colline de Sion de Juillet à Septembre (ce sont 
un peu plus de 1000 personnes qui sont passées par notre 
bureau), les bénévoles ont diffusé largement la toute nou-
velle carte touristique du territoire.

L’office de tourisme était également présent aux côtés de 
Meurthe-et-Moselle Tourisme lors de la semaine inter-
fédérale du Cyclotourisme à Pont-à-Mousson, à Thorey- 
Lyautey lors du Week end « le Maroc s’invite à Thorey- 
Lyautey » et enfin à la Colline de Sion lors du Trail de la 
Colline.

Aujourd’hui, l’équipe de bénévoles est déjà en marche 
pour la saison 2024, avec la création de circuits touris-
tiques au travers d’un carnet de voyages à destination de 
nos visiteurs permettant ainsi la découverte et la valorisa-
tion de notre territoire.

Les idées ne manquent pas et nous espérons prochaine-
ment que notre office de tourisme puisse déambuler sur 
le territoire au grès des animations de l’été 2024 ! 

Après un an de fermeture, 
la boulangerie renomée « le 
fournil du château » a rouvert 
grâce à Clément Wolf, enfant 
du village, âgé de 25 ans.

En plus de pain, baguette et 
viennoiseries, ce jeune titulaire 
d’un CAP pâtisserie propose éga-
lement un snacking et un service 
de tournées du mardi au samedi 
dans les villages alentours. 

Arrivée en provenance de 
Haute-Marne, Delphine 
Maxime est spécialisée dans 
la gravure sur métal et sur 
bois. 

Originaire de Seine-et-Marne, 
elle est passionnée par le 
milieu équestre western. C’est 
justement dans ce domaine 
qu’elle est le plus sollicitée : 
personnalisation de trophées 
dans le milieu western et du 
rodéo, matériel d’équitation. 

Elle travaille également en 
gravure sur les fusils et les

couteaux, ainsi que sur les 
pièces automobiles, ou 
encore les objets de décora-
tion et du quotidien. 

Par appétence pour l’art et la 
création, cette globe-trotteuse 
a notamment obtenu un CAP 
Joaillerie et réalisé des stages 
avec un meilleur ouvrier de 
France en gravure au burin.

Vous pouvez la retrouver 
dans son atelier-boutique à 
Vézelise, sur sa page Face-
book @D.Gravure ou par 
téléphone: 06 69 37 18 89.
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Clément avec sa mère et sa soeur, 
ses deux employées
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L’ANIMATION, un engagement à forte dimension humaine 
VIE ASSOCIATIVE ET CULTURELLE 

Les métiers de l’animation sont consi-
dérés comme des métiers de passion 
dédiés à l’épanouissement des enfants 
et des adolescents. Ils jouent un rôle 
essentiel dans leur développement. 
Animateurs/trices d’activités à caractère 
culturel ou sportif ; coordinateurs/trices, 
éducteurs/trices,  ou directeur/trices...
Ils travaillent principalement en centre 
le loisirs ou en camp de vacances et 
proposent des animations adaptées à 
leurs publics : enfants/adolescents.

Grâce au dynamisme de notre tissu 
associatif, l’ancrage de notre territoire 
en termes de structures d’animations 
est puissant. Néanmoins, le secteur est 
sous tension, peine à recruter et doit 
se renouveler pour espérer continuer à 
proposer une large palettes d’activités. 

Nous avons rencontrés Céline Bou-
rhis-Marchal, Directrice du centre de 
loisirs la SIS des Tailles à Diarville, 
qui nous parle de ce métier, qu’elle 
exerce avec enthousiasme depuis 
l’âge de 17 ans.

À quel moment avez-vous su que vous 
vouliez faire ce métier ? quel a été votre 
parcours ? 
Animatrice dès l’âge de 17 ans, j’ai 
de suite apprécié le contact avec les 
enfants. Souhaitant devenir éducatrice 
spécialisée, c’était la combinaison par-
faite pour apprendre à être à l’écoute, 
intervenir dans des situations de conflit 
ou compliquées, transmettre aux 
familles les informations, donner du 
plaisir aux enfants à travers des activi-
tés diverses et variées : donner du sens 
à leurs temps libre. 
À 21 ans, il m’a été proposé le poste 
de directrice que j’ai accepté en rele-
vant le défi, m’inscrivant dans un cur-
sus BAFD. Je me suis alors découvert 
une passion qui ne m’a jamais quittée 
depuis. Je suis devenue éducatrice 
spécialisée, puis professeur de lycée, 
validant parallèlement un BPJEPS 
Loisirs tout Public. Par le plus grand 
des hasards, on m’a confié la direction 
d’une structure me permettant ainsi de 
répondre à mes attentes profession-
nelles, à mon épanouissement person-
nel tout en fêtant ainsi mes 33 ans de 
carrière dans ce domaine.  

C’est quoi un centre de loisirs ? 
Un centre de loisirs est un lieu de 
rencontres, de découvertes ou chacun 
peut passer du temps à explorer de

nouveaux univers, à laisser libre cours à 
son imagination, à devenir autonome, 
à créer des liens amicaux, à jouer avant 
tout. C’est devenu un moyen de garde 
pour les parents, ou un moyen de 
profiter d’activités pendant les vacances 
pour les familles qui ne partent pas. 

Quelles sont les différents temps ou 
intervient un animateur (périscolaire, 
extrascolaire) ?
Un animateur intervient à des rythmes 
différents. Il peut être en temps décou-
pé en lien avec les rythmes scolaires ; 
soit en journée pleine en accueil de 
loisirs. L’animateur peut aussi être pré-
sent jour et nuit pendant les accueils 
de loisirs avec hébergement. 

LE MÉTIER D’ANIMATEUR, 
D’ANIMATRICE

Quelle est la différence entre un ani-
mateur et un directeur de centre de 
loisirs ?
Tous deux sont proches des enfants et 
animent différents moments de la jour-
née. Le directeur a un rôle supplémen-
taire de management d’équipe, de 
responsabilités vis-à-vis des familles. Il 
est le lien avec l’employeur et remplit 
les tâches administratives qui lui sont 
confiées.

Qu’est ce qui rend le métier d’anima-
teur unique ?
Il est unique dans le sens où nous 
accompagnons des enfants dans des 
moments hors cadre scolaire et fami-
lial. Je dis bien souvent que les enfants 
ont deux facettes : à la maison et en 
dehors. 
Les échanges sont différents et riches. 
Les enfants se confient, s’attachent 
à nous, ils nous font confiance. Nous 
les aidons à grandir à travers le col-
lectif, le jeu. 

Comment décrire le travail d’un anima-
teur en 1 mot ?
Difficile de décrire en un mot le métier 
d’animateur, toutefois je choisis celui 
de polyvalent. 

Comment décrire le travail d’un direc-
teur en 1 mot ?
Le premier mot qui me vient est 
passionné. 

Quelles sont les qualités nécessaires à 
l’exercice de votre profession ?
Le directeur doit être organisé, rigoureux,

empathique, bienveillant, formateur et 
directif, communicatif, très polyvalent. 
Il doit savoir se ressourcer car c’est une 
profession qui demande beaucoup 
d’investissement.

LE COEUR DE MÉTIER : 
DES MÉTIERS À FORTE 
DIMENSION HUMAINE

Comment définiriez-vous les liens que 
vous avez avec votre public (enfants, 
parents) ?
Quand nous accueillons un enfant, 
nous accueillons également une 
famille. Nous devons identifier et 
prendre en compte les besoins de cha-
cun pour avancer. Le directeur se doit 
d’être très attentif afin de pouvoir faire 
un accueil réussi. Les liens avec les en-
fants se créent facilement. Les familles 
apprennent à nous faire confiance en 
nous laissant leurs enfants et doivent, 
quelque part, déculpabiliser de laisser 
l’enfant en garde car eux mêmes 
travaillent. Ce lien doit se créer très tôt 
dès l’entrée en maternelle de l’enfant, 
cela laisse le temps aux parents de 
nous connaître et de nous le confier 
plus facilement. 

Avec qui travaillez-vous (partenaires) ?
Tout dépend du secteur géographique 
où l’on se situe. Certains secteurs sont 
plus accessibles et riches en tissu asso-
ciatif, ce qui permet des échanges, de 
créer des projets.
Sur mon secteur, nous participons à 
quelques actions avec la bibliothèque 
des Foyers Ruraux, des échanges 
divertissant avec le Foyer d’Accueil 
Spécialisé.
Depuis bientôt trois ans, grâce à 
la dynamique de groupe créée par 
l’animatrice CTJEP de territoire, nous 
sommes plusieurs directrices d’ACM à 
se retrouver plusieurs fois par an, afin 
de mutualiser les projets, échanger sur 
les difficultés.

Céline Bourhis-Marchal



9    La vie du territoire - hiver 2023/CCPS 

C’est quoi un projet pédagogique ?
Le projet pédagogique est notre base 
élémentaire de travail. Il indique nos 
valeurs, nos objectifs, nos orientations 
de travail, l’évaluation de nos actions. 
Il est le lien avec les familles, l’équipe 
d’animation et l’employeur qui rédige 
soit un projet éducatif soit un projet 
éducatif de territoire. 

Quelles sont les qualités nécessaires 
pour exercer ce métier ?
Elles sont nombreuses et chaque qualité 
émanant d’un animateur, si différente 
soit-elle, constitue un atout pour la ri-
chesse de l’équipe. Une équipe travaille 
dans la complémentarité. Cependant, 
ce métier est avant tout une pas-
sion qui demande de l’énergie, de 
la créativité, de la polyvalence, de 
l’écoute, de l’innovation, du partage 
et de l’échange, être sécurisant.

Comment définiriez-vous le monde de 
l’animation ?
Un monde en perpétuel mouvement 
où chaque jour est différent. 

UNE JOURNÉE TYPE

C’est quoi une journée type en centre 
de loisirs durant les vacances ?
La journée commence bien souvent à 
9h, avec un moyen de garde à partir de 
7 ou 8h. 
Les matinées peuvent être consacrées à 
des jeux, des activités manuelles, de la 
cuisine, des temps libres. 
Le repas est pris avec les enfants, suivi 
d’un temps calme avant de repartir en 
activités préparées soit par les anima

teurs, soit par les enfants selon leurs 
envies. 
La journée se termine à 17h, avec là 
aussi une garderie jusque 18 ou 19h 
selon les accueils. 
Les animateurs doivent ensuite ranger, 
nettoyer et préparer la journée du 
lendemain. 

DES FORMATION SPÉCIFIQUES 
A TOUS LES NIVEAUX

Quelle est la formation pour être ani-
mateur ?
Un animateur peut, dès l’âge de 16 
ans, s’inscrire au cursus BAFA dans un 
des centres de formation agréés. 

Quelle est la formation pour être direc-
teur ?
Le directeur peut s’inscrire en cursus 
BAFD dès l’âge de 18 ans. 

Et après, quelles sont les métiers ? les 
diplômes, les possibilités ?
Un animateur peut se professionnali-
ser par le biais d’un Certificat Profes-
sionnel de la Jeunesse de l’Education 
Populaire et du Sport. Il peut être 
animateur en Accueil Collectif de Mi-
neurs, être animateur socio – culturel, 
animateur en séjour adapté. 
Il peut aussi suivre une formation 
comme le Brevet Professionnel de la 
Jeunesse, de l’Education Populaire et 
des Sports. Selon la spécialité choisie, 
il peut être animateur sportif ou deve-
nir directeur de structure.
Il existe également le DEJEPS : di-
plôme d’État de la jeunesse, de l’édu-
cation populaire et du sport. 

Et après, quelles sont les métiers ? les 
diplômes, les possibilités ?
Un animateur peut se professionnali-
ser par le biais d’un Certificat Profes-
sionnel de la Jeunesse de l’Education 
Populaire et du Sport. Il peut être 
animateur en Accueil Collectif de Mi-
neurs, être animateur socio – culturel, 
animateur en séjour adapté. 
Il peut aussi suivre une formation 
comme le Brevet Professionnel de la 
Jeunesse, de l’Education Populaire et 
des Sports. Selon la spécialité choisie, 
il peut être animateur sportif ou deve-
nir directeur de structure.
Il existe également le DEJEPS : di-
plôme d’État de la jeunesse, de l’édu-
cation populaire et du sport. 

POUR LA SUITE

Avez-vous un conseil à donner à 
quelqu’un qui voudrait faire ce métier ?
J’aime partager cette petite phrase 
aux futurs animateurs : 
«Fais les chanter, rire et danser ; fais 
les courir, suer et sauter.
Le reste est affaire de prudence et 
d’organisation.» F.Deligny

Tout est dans un mot : passion ! Le 
monde de l’animation est riche où 
chaque jour est un défi, une avancée 
extraordinaire, des échanges, des 
rires, des larmes, des câlins, de la 
complicité, des projets et des idées 
plein la tête que l’on peut exprimer 
et mettre en place facilement….où 
l’humain a toute sa place. 

PROJET : 
RÉSEAU DE VOISINAGE
L’association Collectif Nous Vieillirons En-
semble dans le Saintois (NVES) souhaite 
créer un « réseau de voisinage » afin de 
lutter contre l’isolement des personnes 
âgées et/ou handicapées vivant à domi-
cile ou en établissement. 

Ce dispositif a vocation à s’appuyer sur un 
réseau de bénévoles qui interviendront 
dans un cadre précis et après formation des 
bénévoles. 
Leurs objectifs sont bien identifiés : lutter contre l’isolement, créer et 
maintenir du lien social, assurer une veille bienveillante sans se substituer 
aux familles et aux services d’aide et d’accompagnement à domicile.

La CCPS propose une aide 
financière potentielle de 400€ 
pour passer le BAFA ou le 
BAFD, pour les habitants du 
territoire.

Notre prochaine lettre d’information intègrera un questionnaire qui 
permettra de mieux connaître les attentes et peut-être déjà identi-
fier de futurs bénévoles.

Céline Bourhis-Marchal
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AGRICULTURE

Implanté en 1969 sur la commune d’Haroué et initialement dédié à 
la formation continue, l’ALPA accueille aujourd’hui des jeunes et des 
adultes, du niveau CAP à la licence professionnelle. Aujourd’hui, l’ALPA 
dispose également d’un chantier d’insertion.

L’objectif de l’association, pilotée par un Conseil d’Administration composé 
de professionnels agricoles, est de former les salariés et exploitants agri-
coles de demain. Dans un contexte de fort renouvellement de la popula-
tion d’agriculteurs et des enjeux liés au changement climatique, les défis ne 
manquent pas pour ce secteur d’activité. 

Pour atteindre leurs objectifs, et acquérir les compétences nécessaires 
à l’exercice de leur futur métier, les apprenants peuvent s’appuyer sur la 
ferme pédagogique de l’ALPA ainsi que sur sa plateforme d’expérimenta-
tion, mêlant innovation et diversité de production (troupeau laitier et d’allai-
tantes, production et abattoir avicole, maraichage, verger de mirabelliers et 
ruches).  

En complément de ces infrastructures, l’ALPA dispose également, sur son 
site, d’un magasin de produits locaux. L’ALPA propose ainsi à la vente ses 
propres productions (viande de bœuf, de veau, poulet, œufs, lait, yaourts…) 
mais aussi les produits issus d’une trentaine de fermes environnantes, ce qui 
permet de proposer une large gamme de produits aux habitants du territoire.

NOUVEAUTÉS : Le magasin a créé un site e-commerce pour acheter ses 
produits en ligne : www.magasindelalpa.fr et mis en place un service de 
livraison.

CRÉER UN LIEN 
ENTRE APICULTEUR ET AGRICULTURE,
C’est de cette idée qu’est née l’opération Méllif’air, portée par 
le Comité Agricole Pays Toulois (CAPT) et le syndicat API EST, 
qui avait pour objectif initial : agriculteurs et apiculteurs ont 
aussi une mission de préservation de l’environnement. 

C’est ainsi qu’une expérience de pesage de ruche sur la saison de 
production a vu le jour. Le constat suivant a été dressé : les abeilles 
manquent de nourriture en été, l’absence de fleurs sauvages cou-
plée à l’absence de culture en fleur sur cette période donne lieu à 
une stagnation voire un déclin du poids de la ruche. 

En capitalisant sur ce résultat, le CAPT propose alors de financer 
des inter-cultures mellifères aux agricultures afin de pallier à ce 
problème. 

Les résultats sont édifiants, le poids des ruches reprend une courbe 
normale et la plantation d’interculture permet une amélioration des 
sols.

Cette étude a été récompensée plusieurs fois (autant au niveau 
départemental, régional que national) et les porteurs ont été ame-
nés à présenter cette expérience dans le but d’essaimer au niveau 
national ce type de pratique. 

L’ ALPA, UN CENTRE DE FORMATION AGRICOLE

ancré dans le saintois

Adresse : 2 rue des terres noires, 
54740 HAROUÉ

Tél : 06 33 06 21 87 
Horaires d’ouverture : du mardi au 

vendredi de 10h à 12h30 et de 14h30 à 
18h30 et le samedi de 9h à 12h30.

Le territoire de la CCPS dispose de plusieurs autres points de vente de produits locaux : 
l’épicerie de Benney, Le Saintois dans votre assiette (Houdelmont), Ma bonne étoile (Praye), le Domaine de Sion 
(Saxon-Sion), Ma clé des champs (Vézelise), le supermarché G20 (Vézelise) et directement chez certains producteurs !

Magasin de l’ALPA

Sensibilisation et lutte contre 
le FRELON ASIATIQUE

En se nourissant d’abeilles, le frelon asia-
tique est très dangereux pour l’équilibre 
de notre agriculture et pour la biodiversité. 
De plus, il n’existe pas de prédateurs ou 
de régulateurs à part l’Homme.

Le piégeage des fondatrices est très efficace pour em-
pêcher sa prolifération. Le moment clé pour les piéger 
se situe à la sortie de son hibernation : en février/mars. 
Pour plus d’informations, vous pouvez contacter 
M. Phulpin (Abeille Lorraine) au 03 83 53 93 80. 
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Comme évoqué dans la précédente lettre d’information, 
Le Pays du Saintois est une terre de sportifs et de sport, et 
particulièrement de sport de nature. À l’approche des jeux 
olympiques de Paris 2024, la CCPS vous propose de partir 
à la rencontre des sportifs et sports du territoire.

Partons à la découverte d’Emma Cornelis, 24 ans, origi-
naire de Xirocourt et championne d’aviron.

Emma pratique l’aviron au club de Nancy depuis l’âge de 
14 ans, discipline qu’elle découvre grâce à un professeur 
de collège. 
Progressant rapidement et s’entrainant énormément (7 à 
8 séances par semaine), elle participe rapidement à ses 
premiers championnats de France, terminant 4e en skiff 
(seule dans un bateau) en 2016-2017. Elle intégre alors le 
collectif France junior. 
En parallèle de ses études de kinésithérapie, elle poursuit, 
depuis, sa carrière, obtenant notamment une médaille d’or 
aux championnats d’Europe des -23 ans en 2020, une mé-
daille de bronze à la coupe du monde à Zagreb en 2021 et 
plus récemment (cette année), une 8e place à la coupe du 
monde à Varèse (Italise).

OCTOBRE ROSE DANS 
LE SAINTOIS

LE MUSIC BEER 
FESTIV’HALLES

LE MAROC S’EST INVITÉ
À THOREY-LYAUTEY 

UNE PREMIÈRE COURSE 
DE CAISSES À SAVON 

Cet événement, « la Balade 
Rose du Saintois », 
accueille chaque année de 
plus en plus de participants ! 

Pour cette nouvelle édition, 
organisée par la Com-
munauté Professionnelle 
Territoriale de Santé (CPTS) 
et ses partenaires, près de 
500 personnes ont couvert 
l’un des trois parcours pro-
posés (3, 6 ou 11 km).

Sous un soleil radieux, une 
ambiance chaleureuse et 
familiale, l’objectif de cette 
marche/course était de 
récolter des fonds pour la 
lutte contre le cancer du 
sein. 

N’oubliez pas, prenez soin 
de vous, dépistez-vous...  
 

Organisé par « la Paumée », 
brasserie que l’on ne pré-
sente plus dans le Saintois, 
en septembre dernier, qui 
fêtait ses 5 ans d’implanta-
tion à Vézelise.

Ainsi, Eric Perdu a souhaité 
partager avec vous tous une 
soirée de folie sous les his-
toriques Halles de Vézelise 
avec au programme : des 
concerts gratuits, à man-
ger...et de la bière ! 

Sous un temps magnifique, 
une ambiance chaleureuse 
irlandaise, cette soirée 
a connue un succès in-
croyable avec près de 2000 
personnes présentes tout au 
long de la soirée ! 
 

La coopération franco-maro-
caine entre la commune de 
Thorey-Lyautey et la com-
mune d’Ait Sedrate Sahl El 
Gharbia a été mise à l’hon-
neur les 25, 26 et 27 août 
derniers, à l’occasion d’un 
week-end de festivités.

Pour cettre première édi-
tion, un programme riche et 
varié a été proposé avec un 
atelier culinaire et un atelier 
d’initiation à la calligraphie, 
des conférences, des contes 
à destination des enfants, 
des stands de producteurs 
du territoire, ainsi qu’un 
concert de musique orien-
tale au sein du Parc du 
Château Lyautey.

Une belle coopération qui 
n’a pas fini d’animer le 
territoire ! 
 

Ce premier coup d’essai, 
lancé par l’association 
Liebodis Villa’Nim à Lebeu-
ville, a été une véritable 
réussite avec de nombreux 
spectateurs présents venus 
encourager les participants 
qui ont effectué plusieurs 
descentes. 

Pour l’occasion, une buvette 
a été proposée, l’épicerie 
du Râtelot était ouverte 
toute la journée, les spec-
tateurs avaient même la 
possibilité d’effectuer un 
baptême de caisse à savon 
gratuitement !

Nous espérons voir cet 
événement insolite se pé-
renniser pour le plaisir des 
habitants !  

 
 

SPORT

MÉDAILLE DU SAINTOIS

Emma rêve de participer aux JO de Paris 2024, ce qui serait 
une magnifique consécration pour cette jeune xicurtienne !



    9 & 10 DÉCEMBRE 20239 & 10 DÉCEMBRE 2023  
      

         
       Samedi de 10h à 20hSamedi de 10h à 20h      

      
         

     Dimanche de 10h à 18hDimanche de 10h à 18h     

collinecolline
marché d’artmarché d’art
et d’artisanatet d’artisanat

Noël sur laNoël sur la

MARCHÉ - ARTISANAT - ANIMATIONS MARCHÉ - ARTISANAT - ANIMATIONS 
SPECTACLES - CONCERTS SPECTACLES - CONCERTS 

COLLECTE DE JOUETS - VISITE DU PÈRE NOËLCOLLECTE DE JOUETS - VISITE DU PÈRE NOËL  

RRestauration sur place  - Parking gratuitestauration sur place  - Parking gratuit Sur la colline de Sion !  

ENTRÉEENTRÉE
GRATUITEGRATUITE

La colline de Sion, La colline de Sion, 
Rue Notre-Dame, Rue Notre-Dame, 
54330 Saxon-Sion54330 Saxon-Sion

 + d’infos : 03 83 52 47 93

Village Village 
de Noëlde Noël


